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Solidarité Mondiale - Contre l’injustice sociale

Résumé du reportage :
Francisco Rodrigue, chauffeur en République dominicaine et Alain Dahoui, carreleur au Bénin ne font
certes pas la une de l’actualité mais ces travailleurs jouent un rôle de premier plan dans notre
reportage car ils témoignent de ce que notre solidarité fait toute la différence pour eux. Dans plusieurs
pays partenaires de Solidarité mondiale, nous sommes allés à la recherche d’individus qui ignorent
sans doute jusqu’au nom de cette organisation, mais qui bénéficient désormais de meilleures
conditions de vie… Pour savoir comment ce changement a été possible et quels sont les problèmes
auxquels ces travailleurs sont confrontés, nous vous invitons à visionner le reportage ”l’union fait la
force”.

Objectif de la discussion :
 Prendre connaissance des conditions de vie et de travail des travailleurs du Sud;
 Définir une position/se forger une opinion sur la pertinence d’organiser les gens syndicalement

pour lutter contre la pauvreté;
 Prendre connaissance de “l’action syndicale” dans le Sud;
 Présenter l’action et les partenaires de Solidarité mondiale.

Comment travailler sur ce thème à partir du reportage ?

Différents modes opératoires sont possibles mais vous pouvez opter pour la méthode qui vous
convient le mieux, en fonction du contexte, du public-cible, de votre expérience, de vos interventions.

Pour chaque modèle, commencez systématiquement par une brève introduction :
 Expliquez en quelques mots à votre public-cible pourquoi vous organisez cette soirée/activité

sur ce thème.
 Vous pouvez établir un parallèle avec un événement “mondial” d’actualité ou une activité à

laquelle vous souhaitez également donner une “résonance” internationale.

Modèles didactiques possibles

1. MODELE PERSONNAGE

Nous essayons d’attirer l’attention des spectateurs sur certains aspects du reportage qui les
intéressent ou les concernent. Ils ont ensuite l’occasion de donner leur avis et de participer à un
débat.

1 Déroulement

1. Avant le reportage :
Chaque spectateur se voit “attribuer” un personnage. L’objectif est que le spectateur soit plus
particulièrement attentif à ce personnage pour ensuite communiquer ses impressions/remarques.

Exemple : Vous êtes chauffeur de taxi en République dominicaine. Expliquez votre situation.
Vous êtes un jeune béninois. Quelles sont vos perspectives d’avenir ?

2. Après le reportage :
a) Les participants ont quelques minutes de réflexion pour revenir sur le personnage qu’ils ont

plus particulièrement suivi.

- Qu’est-ce qui vous a frappé ?
- Quelle image de ce film vous a le plus marqué ? Pourquoi ?
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- Quel aspect trouvez-vous positif chez ce personnage ?
- Quel élément trouvez-vous négatif dans la situation de ce personnage ?
- Ce personnage est-il très éloigné de votre monde ?
- Avez-vous déjà vécu une situation similaire ?
- Que feriez-vous dans cette situation ?

Variante possible :
Les questions peuvent être adaptées au groupe-cible. On peut poser une question à l’ensemble du
groupe ou plusieurs questions à plusieurs personnes.

b) Questions pour le débat sur le reportage :

 A quels problèmes Francisco était-il confronté avant de s’affilier au syndicat ?
 Pensez-vous qu’organiser les gens syndicalement est une façon pertinente de traiter la

question de la pauvreté et d’accroître la prospérité d’un pays ? Oui/Non, pourquoi ?
 Quelle position Gabriel de Rio de la CASC (syndicat de la République dominicaine) adopte-t-il

à l’égard des migrants d’Haïti ?
o Qu’en pensez-vous ?
o Pensez-vous que la CSC doit syndiquer les migrants de Belgique (en particulier les

sans-papier) et leur proposer des services, comme la CASC en République
dominicaine ?

 Comment Alain tente-t-il de faire face à la concurrence entre les carreleurs ?
o Pensez-vous que cette stratégie soit efficace ?

c) Information supplémentaire

LA POLITIQUE INTERNATIONALE DE LA CSC

La politique internationale de la CSC se base sur le renforcement du syndicalisme de base.
Ainsi, la CSC entend construire un contrepouvoir syndical solide au niveau mondial.

“ La non-adoption par une nation quelconque d'un régime de travail réellement humain fait obstacle
aux efforts des autres nations désireuses d'améliorer le sort des travailleurs dans leurs propres pays.”
(Constitution de l’OIT)

La CSC considère donc l’action internationale comme un instrument de défense des droits des
travailleurs. En effet, les conditions de travail des travailleurs sont largement interdépendantes. Dès
lors, la coopération internationale vise à renforcer les syndicats dans le reste du monde pour y assurer
également la défense des droits des travailleurs.
A cet effet, la CSC a toujours travaillé dans le réseau de la Confédération mondiale du travail (CMT).
Depuis la création de la nouvelle coupole internationale en 2006, le paysage syndical international
s’est modifié, mais la CSC continuera à investir autant que par le passé dans la coopération
internationale.

Quatre axes sont à distinguer à ce niveau:

1. le programme de coopération au développement DGCD soutenant les organisations précitées
2. le programme de Solidarité mondiale: dans ce cadre, la CSC coopère et soutient de nombreuses
organisations du Sud en partenariat avec Solidarité mondiale
3. des contacts bilatéraux avec d’autres syndicats en utilisant les ressources propres pour renforcer
ces organisations
4. les projets subventionnés en vue de renforcer le dialogue social en Europe centrale et de l’Est.

Le programme de coopération au développement DGCD constitue donc un axe important de la
coopération internationale de la CSC parmi les nombreux axes visant à renforcer le syndicalisme de
base et à plaider en faveur d’un développement durable à dimension globale et sociale.
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Au fil des ans, la CSC est devenue un acteur majeur du domaine social international non seulement
grâce à sa position au sein du syndicalisme international mais aussi grâce à sa propre contribution
active et de qualité en tant qu'organisation la plus représentative de Belgique. Plus d’info:

http://www.csc-en-ligne.be/qui_nous_sommes/international/default.asp

Depuis quelques années, la CSC est reconnue par les autorités belges comme partenaire au sein de
sa politique de coopération au développement. Cela signifie que la CSC – tout comme les autres
syndicats et les ONG traditionnelles – bénéficie de subventions publiques pour participer à la
coopération au développement belge. La CSC a utilisé ce budget pour développer un programme
international de coopération au développement syndical.

SOLIDARITÉ MONDIALE:

www.solmond.be

Combattre les inégalités dont sont victimes les populations du tiers monde afin que les enfants restent
des enfants, afin que les femmes et les hommes obtiennent des salaires décents, afin que les libertés
ne soient plus jamais violées." Tel est le but de Solidarité Mondiale.

Solidarité Mondiale est l’ONG (Organisation non gouvernementale) du Mouvement Ouvrier Chrétien
regroupant en son sein différentes organisations sociales : la Confédération des Syndicats Chrétiens,
l’Alliance Nationale des Mutualités Chrétiennes, Vie Féminine, les Equipes Populaires, la Jeunesse
Ouvrière Chrétienne, le Groupe ARCO.
A ce titre, Solidarité Mondiale a des liens directs avec les internationales de ces organisations : la
Confédération Mondiale du Travail, la JOC Internationale et le Mouvement Mondial des Travailleurs
Chrétiens.

Solidarité Mondiale a pour ambition de renforcer les mouvements sociaux dans le Sud pour qu’ils
soient des acteurs de changement et des agents de développement en faveur des populations
locales.

2. MODELE PRISE DE POSITION

2 Déroulement

Avant le reportage :
 Répartir le groupe en sous-groupes.
 Chaque sous-groupe reçoit une série de positions.
 Trois feuilles de couleur rouge, bleue et verte sont affichées aux murs du local.
 Chaque sous-groupe discute des positions avant de visionner le reportage. Les membres des

sous-groupes apposent ensuite sur l’affiche verte les positions avec lesquelles ils sont d’accord,
sur l’affiche rouge les positions avec lesquelles ils ne sont pas d’accord et sur l’affiche bleue les
positions pour lesquelles ils hésitent ou souhaitent un complément d’information.

Après le reportage :
 Après avoir visionné le reportage, les différentes positions sont reprises une à une et nous

examinons si les avis ont changé, ce qui permet d’amorcer le débat.
 Questions et renvois à des expériences personnelles du public-cible/des participants (au sein

de l’entreprise, de la commune,…)
 Que pouvons-nous faire ? Que fait le syndicat ?

Exemple :
o Action Vêtements propres au travail : www.vetementspropres.be
o Saviez-vous qu’un pourcentage de votre cotisation est consacré au soutien des

syndicats du Sud, notamment via Solidarité mondiale ?
o Collaboration à la campagne de Solidarité mondiale, toujours au printemps. Chaque

année, des syndicalistes du Tiers-monde viennent également nous rendre visite. Invitez
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l’un d’eux à rencontrer votre groupe. Un témoignage direct vous touche parfois
beaucoup plus et vous donne l’élan nécessaire pour poursuivre le débat.

Positions envisageables :

1. Dans un premier temps, nous devons veiller à ce que les personnes puissent accéder à l’eau.
Nous devons par conséquent construire des puits.

2. Personnellement, je ne peux rien changer aux mauvaises conditions de travail des
travailleurs du Sud.

3. Les travailleurs du Sud doivent lutter eux-mêmes pour améliorer leur situation. C’est leur
affaire.

4. Nous n’arrêtons pas de donner de l’argent et la situation du Tiers-monde ne s’améliore pas
pour autant.

5. Nous devons croire en la force et en la capacité des gens, les laisser déterminer les
changements qu’ils veulent apporter, ce à quoi ils veulent travailler.

6. La clé du développement réside dans un travail décent. Si les gens ont un emploi
convenable, ils gagnent correctement leur vie, peuvent envoyer leurs enfants à l’école et
construire quelque chose.

7. Si leur revenu n’augmente pas, le nôtre diminuera.
8. Il importe que les habitants du Sud s’organisent syndicalement. Chez nous, les mouvements

ouvriers ont permis d’abolir le travail des enfants et de développer la sécurité sociale.
9. Il est logique que les habitants du Sud veuillent migrer en Europe pour fuir la pauvreté. Nous

ne pouvons rien y faire, nous ne pouvons pas les en empêcher.

3. MODELE avec ORATEUR INVITE

Invitez un orateur qui pourra développer le thème abordé dans le reportage et établir un lien avec des
partenaires du Sud et avec Solidarité mondiale. Invitez par exemple la personne responsable de
l’action internationale dans votre fédération ou votre centrale CSC. Pour obtenir davantage
d’informations, vous pouvez prendre contact avec le Service international de la CSC
(international@acv-csc.be). Enfin, vous pouvez inviter un des animateurs de Solidarité mondiale.
Vous trouverez leurs coordonnées à l’adresse suivante : www.solmond.be

De quoi s’agit-il ?

Vous voulez en savoir plus sur les notions abordées dans le reportage ? Nous vous invitons à
consulter la rubrique “Dictionnaire” qui décrit brièvement ces notions :

 Pauvreté
 Organisation internationale du Travail
 Microcrédits
 Objectifs du Millénaire
 Travail décent
 Coopérative

Plus d’info :

Sites web :
www.solmond.be
www.cncd.be
www.vetementspropres.be

Articles :
Le programma de coopération de développement de la CSC (TUNE pdf)
Thaïlande, un paradis ou quoi justement ? (Article de Stijn Sintubin – Içi et là-bas)


